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Diplomatie

Le Togo et l’Allemagne entament des 
négociations en vue des «réformes»

Le Togo poursuit son programme de vaccination malgré les controverses ayant poussé certains pays à suspendre 
provisoirement l’utilisation du vaccin Astra Zeneca. Certains acteurs politiques ont pris le vaccin mercredi dernier 
et d’autres vont suivre. Les inscriptions se poursuivent aussi pour la population du Grand Lomé actuellement 
éligible au vaccin.
Dr François Kampatibe de l’Alliance des démocrates pour un Togo intégral (Addi) et maître Mouhamed Tchassona, 
président du Mouvement citoyen pour la démocratie se sont fait vacciner mercredi dernier. Gerry Taama, président 
du groupe parlementaire Net/PDP à l’Assemblée nationale togolaise, affirme que cela ne saurait tarder dans son 
cas. « Dans les toutes prochaines heures », a-t-il confié à nos confrères de Victoire FM hier.
Le processus visant à enrôler les candidats à la vaccination aussi se poursuit. Après les premiers ...

Lutte contre la Covid-19 : le Togo maintient son calendrier vaccinal 
malgré les controverses

«Un Togolais, une entreprise»

Aladin Group 
octroie des 
financements 
de 300 000 à 5 
millions FCFA 
aux jeunes 
entrepreneurs
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COVID-19

Programme Décentralisation et Gouvernance Locale

Des conseils communaux outillés 
en management, team building et 
coaching

Coopération bilatérale

Faure Gnassingbé a accueilli huit 
nouveaux ambassadeurs hier
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CMJN

Hier, la présidence de la République togolaise a enregistré d’intenses activités diplomatiques. Le chef de 
l’Etat Faure Gnassingbé a en effet reçu huit nouveaux ambassadeurs accrédités par leurs gouvernements 
auprès du Togo. Il s’agit de l’ambassadeur de la République arabe d’Egypte, Ahmed Adel Ahmed El Samari, 
les ambassadeurs du Sénégal Rokhaya Ba, de la Pologne Joanna Tarnawska, du Botswana Batimanki 
Mphothwe, de l’Indonésie Dr Ursa Hendra Harahap, de la République Tchèque Jan Füry ...

Inclusion féminine africaine
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La «Plateforme 50 
millions de femmes 
africaines ont la 
parole» désormais 
accessible
Le Togo est imbibé de la promotion 
de la femme, surtout en ce mois de 
mars consacré à cette dernière. 
La ministre togolaise de l'Action 
sociale, de la Promotion de la 
femme et de l'Alphabétisation, 
Adjovi Lonlongno Apedo, a présidé, 
hier jeudi 18 mars 2021 à Lomé, au 
lancement de la « Plateforme 50 
millions de femmes africaines ont 
la parole» (50MAWSP). Laquelle 
plateforme est  ...

Le ministre togolais des Affaires étrangères, de l’Intégration 
africaine et des Togolais de l’extérieur, le professeur Robert 
Dussey, a entamé une visite de travail en Allemagne cette 
semaine. Le chef de la diplomatie togolaise a eu plusieurs ...

Dans le cadre du Programme Décentralisation et Gouvernance 
Locale (ProDeGoL), un atelier de renforcement de capacités a été 
ouvert jeudi 18 mars à Lomé. Les maires, les adjoints aux maires, 
les secrétaires généraux des communes de Kloto 1, Yoto 2 et  ...

Etat d’urgence sanitaire

Professeur-
colonel Djibril : 
«six mois, c’est 
le minimum qu’on 
pouvait requérir»
Les députés togolais ont donné 
leur accord mardi dernier pour la 
prolongation de la loi d’habilitation 
permettant au gouvernement 
de prendre des ordonnances, et 
l’Etat d’urgence  ...
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Musique / Veille artistique de Hambak
La Côte d’Ivoire pleure surtout un acteur culturel 

Nécrologie
Tout comme le Burundi, la Tanzanie perd son 
président « covido-sceptique »

Vaccins Covid-19 et Thromboses
Les sept éléments scientifiques nécessaires pour 
lever le voile

P 10

Ceci est un programme du Secrétariat d'Etat chargé de l'inclusion financière et du secteur informel

Echos des bénéficiaires du FNFI

Soulemana Abrazizou, patron couturier grâce au produit Ajsef
Ce vendredi, c’est Atakpamé, dans la région des Plateaux qui abrite votre rubrique ‘’Echos des bénéficiaires des produits FNFI’’. Ici, notre interlocuteur, 
du haut de ses 35 ans, peut aujourd’hui se réjouir d’être un patron couturier grâce au produit Ajsef du FNFI. Retour sur le parcours de Soulemana 
Abrazizou que nous avons rencontré dans les hauteurs de la ville aux sept collines.

Nous sommes à 
Atakpamé, région 

des plateaux. Non loin du 
grand marché de la ville, 
aux abords d’une route 
très fréquentée, se hisse 

un atelier de couture 
pour hommes, dames et 
enfants, « Atelier Asso 
wavana ». Tenancier de cet 
atelier, un bénéficiaire du 
produit AJSEF qui depuis 

l’obtention du crédit jeune 
du FNFI s’est installé à son 
propre compte et met son 
savoir faire et talent au 
service de sa communauté.
« Je suis nanti d’un 
Certificat de Fin 
d’Apprentissage (CFA). 
Apres l’obtention de mon 
diplôme, j’ai voulu servir 
aux côtés d’un aîné afin 
d’acquérir davantage 
d’expériences pour être 
très compétitif sur le 
marché du travail. Après un 
an avec cet aîné, le temps 
était venu pour moi de 
m’affirmer, ouvrir un atelier 
personnel et commencer 
à avancer. J’avais certes 
des petites économies 
qui m’ont permis tout 
simplement de pouvoir 
louer un petit local dans 
un coin très fréquenté de 
la ville. A part cela, il fallait 
également acquérir une 
première machine pour 
pouvoir lancer les activités. 
Mais où trouver les moyens 
financiers pour réaliser 
ce rêve, si personne 
ne veut octroyer un 
microcrédit, encore moins 
les banques et institutions 
de microfinance, avec 
souvent leurs conditions 
bien trop rigides ».
C’est justement pour lever 

ce goulot d’étranglement 
que la vocation du FNFI 
est d’être un instrument 
qui rapproche les services 
financiers des groupes 
les plus vulnérables, des 
microcrédits octroyés à 
travers des prestataires 
de services financiers 
partenaires, à coût 
raisonnable mais aussi 
et surtout sans garanties 
financières ni matérielles.
«  C’est ainsi qu’après que 
je suis passé par toutes 
les étapes post- crédit, 
j’ai obtenu un premier 
crédit de 300.000 FCFA 
qui m’a permis de pouvoir 
acheter une première 
machine à coudre pour me 
lancer dans mon activité. 
Certes les débuts n’ont 
pas été faciles, mais avec 
de la persévérance et de 
l’endurance, je suis arrivé 
aujourd’hui à m’affirmer 
par mon travail et par les 
prestations de qualité que 
j’offre à ma clientèle. Je 
fais de la couture hommes, 
dames et enfants, mais ma 
clientèle est en majorité 
masculine. Je crée des 
modèles que je propose à 
mes clients fidèles. Je dois 
avouer que tout se passe 
bien. Quand on arrive à 
te faire confiance, tes 

rêves ne peuvent que se 
réaliser.»

Mais Abrazizou n’ignore 
pas que pour poursuivre sa 
croissance dans la chaîne 
de l’inclusion financière, il 
doit rembourser dans les 
délais impartis, et pour 
cela il met des stratégies 
en place pour honorer ses 
engagements.

« Je m’organise d’une 
façon très particulière 
pour ne pas être surpris 
par des problèmes de 
remboursements. A chaque 
revenu que j’enregistre sur 
une prestation, j’épargne 
immédiatement un 
pourcentage, de sorte que 
quand viendra le moment 
du remboursement, que 
je sois apte à y faire face. 
Et depuis que j’ai cette 
organisation particulière, 
je vous assure que je n’ai 
jamais eu de problèmes. 
Pour réussir, tout dépend 
de la volonté, et d’un léger 
coup de pouce, et ce coup 
de pouce, le FNFI nous 
le donne afin que nous 
puissions voler de nos 
propres ailes.  De telles 
initiatives sont vraiment à 
saluer et à encourager. »

KD

Soulemana Abrazizou
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POLITIQUE

... dirigeants du pays, les 
personnels soignants, place 
maintenant aux personnes 
âgées de 50 ans et plus, 
dans le Grand Lomé et les 
personnes portant des 
comorbidités (hypertension 
artérielle, diabète, cancers, 
infection au VIH/SIDA, 
maladies rénales, maladies 
respiratoires chroniques).

Cela veut dire que le cap 
est maintenu en attendant 
l’avis définitif de l’Agence 
européenne du médicament 
jeudi, le 18 mars 2021. « Les 
décisions d’interrompre 
l’Astra Zeneca dans les pays 
européens sont beaucoup 
plus politiques que 
scientifiques », a déclaré le 
professeur-colonel Djibril 

Mohaman, coordonnateur de 
la riposte contre la Covid-19 
au Togo, mercredi dernier.
Son collègue président 
du Conseil scientifique, 
professeur Didier Ekouévi, 
affirme aussi ne pas 
disposer à ce jour de 
données scientifiques 
pouvant justifier l’arrêt de la 
vaccination à base d’Astra 

Zeneca. L’Organisation 
mondiale de la santé (OMS) 
et l’Agence européenne 
des médicaments pensent 
que les avantages de la 
vaccination sont plus élevés 
que les éventuels risques, 
même si l’avis définitif de 
l’Agence européenne des 
médicaments est encore 
attendu.  Il faut aussi préciser 

que la Grande Bretagne n’a 
pas suspendu la vaccination 
à base d’Astra Zeneca. C’est 
le pays d’origine du vaccin. 
« Il y a beaucoup plus de 
bénéfices que de risques 
», a renchéri le professeur 
Ekouévi mardi dernier, dans 
l’émission Club de la presse 
sur la radio Kanal FM. 

E. Dadzie

Diplomatie

Le Togo et l’Allemagne entament des négociations en vue 
des réformes
Le ministre togolais des Affaires étrangères, de l’Intégration africaine et des Togolais 
de l’extérieur, le professeur Robert Dussey, a entamé une visite de travail en Allemagne 
cette semaine. Le chef de la diplomatie togolaise a eu plusieurs séances les unes 
plus intéressantes que les autres. L’Allemagne et le Togo veulent redynamiser leur 
coopération en opérant des réformes.

Le professeur Robert 
Dussey a eu une 

séance de travail avec 
son homologue allemand 

Heiko Maas, ministre 
des Affaires étrangères. 

Coopération bilatérale

Faure Gnassingbé a accueilli huit nouveaux ambassadeurs hier
Hier, la présidence de la République togolaise a enregistré 
d’intenses activités diplomatiques. Le chef de l’Etat Faure 
Gnassingbé a en effet reçu huit nouveaux ambassadeurs 
accrédités par leurs gouvernements auprès du Togo.

Il s’agit de l’ambassadeur 
de la République arabe 

d’Egypte, Ahmed Adel 
Ahmed El Samari, les 
ambassadeurs du Sénégal 
Rokhaya Ba, de la Pologne 
Joanna Tarnawska, du 
Botswana Batimanki 
Mphothwe, de l’Indonésie 
Dr Ursa Hendra Harahap, 
de la République Tchèque 
Jan Füry, de Thaïlande 
Nipon Petchpor Nprapas 
et d’Australie Gregory 
Williamson Andrews.
C’est encore une fois le signe 
de la vitalité de la diplomatie 
togolaise. Notre pays 
entretient d’excellentes 
relations avec tous ces pays 

et avec plusieurs autres. 
L’Egypte particulièrement 
appuie le Togo dans sa 
politique de promotion de 
l’agro-business. Le pays de 
Abdel Fattah Al-Sissi a aidé 
le Togo à créer la ferme 
agricole d’Abatchang dans 
la région centrale.
Le pays des Pharaons offre 
également des bourses de 
formation en techniques 
agricoles aux jeunes 
étudiants togolais. Les huit 
nouveaux diplomates ont 
réaffirmé leur volonté de 
poursuivre et consolider 
la coopération avec notre 
pays.

Dadzie

Les deux hommes ont 
convenu de travailler pour 
la paix dans le Sahel. C’est 
vraiment un enjeu de 
l’heure. L’insécurité qui se 
développe dans les pays 
comme le Mali, le Niger, 
le Burkina Faso inquiète 
les pays côtiers et au-
delà les pays occidentaux. 
Les répercussions sont 
grandes. Le Togo joue sa 
partition dans ce combat.

Au cours de son séjour au 
pays d’Angela Merkel, le 
ministre Robert Dussey a 
eu une séance de travail 
avec le ministre fédéral de 
la Coopération économique 

et du Développement, Gërd 
Müller. Les deux hommes 
ont signé une déclaration 
d’intention afin d’entamer 
des négociations en vue 
d’un partenariat pour 
encourager les réformes. 
« Je remercie mon ami Gërd 
Müller, ministre fédéral de 
la Coopération économique 
et du Développement, pour 
sa contribution en faveur du 
développement du Togo», a 
écrit le professeur Robert 
Dussey. Le ministre a 
également eu des échanges 
avec l’Association des 
parlementaires « amis du 
Togo ».

TM

Professeur Robert Dussey (à droite) et son homologue allemand Heiko Maas

Vue de quelques diplomates en discussion avec Faure Gnassingbé



4  TOGOMATIN  N° 876 DU VENDREDI 19 MARS 2021  TOGOMATIN  N° 876 DU VENDREDI 19 MARS 2021ETRANGER

John Magufuli

Amoussou Bruno, président de l'Union progressiste

Nécrologie

Tout comme le Burundi, la Tanzanie perd 
son président « covido-sceptique »
Il faisait partie de ces autorités qui niaient quasiment l’existence de ce mal. Tout comme le 
regretté de mémoire Pierre Nkurunziza du Burundi, John Magufuli s’inscrivait dans cette 
politique très anti-occidentale à laquelle on trouvait les origines du mal africain. Il avait déclaré 
que son pays était épargné de la pandémie et s’en remettait à la prière. Mais ce 17 mars 2021, 
c’est sa vice-présidente qui vient faire l’annonce sur la télévision nationale. Mais comme cause 
annoncé, des problèmes cardiaques, alors que les rumeurs sur une contamination au covid-19 
avaient déjà envahi la toile et le pays.

John Magufuli avait 61 ans 
et dirigeait la Tanzanie 

depuis cinq ans. Il avait été 
réélu pour un deuxième 
mandat en octobre dernier. 
Officiellement, le président 
tanzanien, surnommé « le 
Bulldozer » a succombé à 
des problèmes cardiaques. 
Mais les rumeurs avancent 
l’hypothèse de la covid19.
Ce qui est sûr, le 
président Magufuli avait 
disparu depuis quelques 
semaines, il ne faisait plus 
d’apparitions publiques. 
Il faisait  partie de cette 
tendance étrange des 
covido-sceptiques ou 
corona-sceptiques qui 
niait toute existence à 
ce mal et qui confiait 
la résolution de ce mal 
au divin. En Tanzanie, la 
tendance, assez nourrie par 
les plus hautes autorités 

du pays était que, les 
prières pouvaient prévenir 
et sauver le pays des 
épidémies et notamment 
du coronavirus.
John Magufuli avait 
d’ailleurs déclaré qu’il n’y 
avait pas d’épidémie dans 
son pays, que c’était les 
efforts de prière qui avaient 
réussi cela. « Donc, il faisait 
partie de toute cette 
tendance de personnes 
qui mettent en doute 
le virus et promeuvent 
des traitements à base 
d’herbes médicinales ou 
d’inhalations pour lutter 
contre cette pandémie. 
D’ailleurs, le président 
Nkurunziza est mort aussi, 
apparemment, du Covid. 
Ce corona-scepticisme 
est très présent dans 
certaines parties 
d’Afrique» affirme Thierry 

Vircoulon, coordinateur 
Afrique centrale et australe 
à l'Institut français des 
relations internationales au 
micro de Rfi.
A l’instar de feu Pierre 
Nkurunziza, ancien 
président burundais, 
plusieurs pays, notamment 
de l’Afrique de l’Est ont nié 
et entretenu un certains 
négationnisme vis-à-vis 
de l’existence de cette 
pandémie. Certains vont 
jusqu’à confier la paternité 
de « cette invention » à 
l’occident ou, à la Chine. 
Pour d’autres, comme à 
Madagascar, ce sont les 
institutions internationales 
qui homologuent 
habituellement les 
médicaments qui sont 
mises en cause.
Arrivé au pouvoir en 2015, 
John Magufuli se présentait 
comme un homme proche 
du peuple et déterminé à 
lutter contre la corruption, 
mais pour de nombreuses 
organisations des droits 
humains, son premier 
mandat fut surtout marqué 
par une dérive autoritaire 
et le recul des libertés 
fondamentales dans le 
pays. Ce à quoi s'ajoute un 
déni total de la pandémie de 
Covid-19 dont le président 
tanzanien n'a cessé de 
minimiser la gravité.

T.M.

Benin / Présidentielle 2021

Démission au sein de 
l’Union progressiste, un 
des partis pro Talon
L’Union Progressiste (UP) vient d’enregistrer une démission 
de taille, à quelques jours du démarrage de la campagne 
pour la présidentielle de 2021. Bernard Binazon, ancien Chef-
quartier de Godomey-Salamey et président du Collectif des 71 
Chefs-Quartier d’Abomey-Calavi, quitte le parti qu’il a aidé à 
fonder pour plusieurs frustrations accumulées auxquelles des 
solutions idoines n’ont pas été trouvées.

Membre fondateur de l’Union Progressiste, l’ancien 
chef de quartier de Godomey-Salamey, Bernard 

Binazon, a adressé au président Bruno Amoussou, une 
correspondance dans laquelle il notifie sa démission du 
parti.
Dans ladite correspondance, Bernard Binazon affirme 
s’être résolu à adresser cette correspondance au 
président de l’UP après moult réflexions. Il évoque pour 
soutenir sa décision, le mépris dont il est l’objet de la part 
des responsables de l’Union Progressiste dans la 6eme 
circonscription électorale, en général, et dans la commune 
d’Abomey- Calavi, en particulier.
Dans sa lettre, le désormais ex-membre de l’UP évoque « 
un cumul de frustrations qu’il n’arrive plus à supporter ». 
Cette décision est intervenue alors que les Etats-majors du 
parti mobilisent la base pour la compétition qui s’annonce. 
Du côté du parti Restaurer la confiance (RLC), on annonce 
l’investiture demain 20 mars, du duo Corentin Kohoué et 
Iréné Agossa pour la présidentielle.
Il fait le rappeler, l’Union Progressiste soutient la 
candidature de Patrice Talon, candidat à sa propre 
succession. Ce dernier doit faire face à deux autres duos 
de Soumanou-Hounkpè et Kohoué-Agossa. 

T.M. et BeninwebTV

Mali / Transition

Sous le coup de sanctions des Nations unies, Mohamed Ould 
Matali nommé comme conseiller du président du CNT
Mohamed Ould Matali, personnage influent dans le Nord, a été 
nommé en début de semaine Conseiller spécial du président 
du CNT, cette instance qui joue le rôle de législateur, le temps 
de la transition au Mali, après le coup d’État du mois d’août 
dernier. Or, Mohamed Ould Matali est sous le coup de sanctions 
de l’ONU, en raison de ses liens supposés avec la criminalité 
organisée dans le nord du Mali, ce qu’il a toujours démenti.

Parmi les sept conseillers 
spéciaux récemment 

nommés par le président 
du Conseil national de 
transition, qui est l’organe 
législatif, un nom est 
particulièrement connu, 
celui de Mohamed Ould 
Matali. C’est un ancien 
député de l’ex-parti au 
pouvoir. Il est également 
un homme influent dans 
le nord du Mali. Originaire 

de la région de Gao, il 
s’apprête, d’ailleurs, à y 
organiser une importante 
réunion communautaire.

Mais Ould Matali fait 
également l’objet, depuis 
2019, de sanctions de 
l’ONU, qui lui reproche son 
implication, via des intérêts 
financiers, dans les trafics 
illicites. L’intéressé a 
formellement démenti ces 

accusations, en martelant 
notamment qu’il n’a jamais 
été impliqué dans des 

trafics de drogue. En tout 
cas, selon l’entourage 
du colonel Malick Diaw, 

président du CNT, Ould 
Matali, « est un patriote 
qui mérite d’être conseiller 
spécial pour travailler pour 
le Mali ».

Avec son titre de conseiller 
spécial, l’homme qui est 
également influent au sein 
de la plateforme armée qui 
soutient l’État, a droit à un 
passeport diplomatique. 
Mais il aura probablement 
du mal à voyager, outre 
le gel de ses avoirs, les 
sanctions onusiennes 
prévoient l’interdiction 
de voyager par des vols 
réguliers. 

T.M. et Rfi.fr

Mohamed Ould Matali
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Faure Gnassingbé

Adou Aly Diallo

Conseil français des investisseurs en Afrique 

Faure Gnassingbé invite les investisseurs à explorer les 
opportunités d’affaires qu’offre le Togo
Le Conseil français des investisseurs en Afrique (CIAN) 
a organisé jeudi 18 mars son Forum économique annuel. 
Le forum se tient en ligne. Parmi les intervenants à cette 
rencontre figure Sandra Johnson, ministre secrétaire 
générale de la présidence et présidente du comité de 
pilotage de la Cellule climat des affaires (CCA). 

Dans le cadre de cette 
rencontre, le chef de l’Etat 

togolais Faure Gnassingbé 
a adressé un message 
aux participants. Dans 
son message, le président 
togolais a évoqué les atouts 
dont dispose le Togo. 
« Avec vous nous voulons 
accélérer la marche du 
Togo vers cet avenir. Nous 
sommes plus que jamais 
déterminés à faire du Togo 
une terre d'accueil, de 
prospérité et de sécurité 
pour les investisseurs, en 

tirant profit de sa position 
géostratégique, qui ouvre, 
sur l'espace Cédéao un 
accès à plus de 350 millions 
d'habitants, avec un port 
naturel en eau profonde. 
Ces atouts, alliés à la paix 
et la sécurité, à une stabilité 
politique durable et au 
capital humain, sont autant 
d'avantages qui soutiennent 
notre développement, 
appuyé par d'ambitieuses 
réformes et de grands 
projets d'infrastructures. 
Le Togo est le pays où il 

est le plus facile de faire 
des affaires » a indiqué 
Faure Gnassingbé dans son 
message.  
Pour rassurer les  
investisseurs, le président 
de la République togolaise 
a évoqué l’édition 2020 

du Doing Business de la 
Banque mondiale qui classe 
le Togo comme le premier 
réformateur en Afrique et 
le troisième meilleur au 
monde. 
« Le Togo jouit désormais 
de la confiance des 

«Un Togolais, une entreprise» 

Aladin Group octroie des 
financements de 300 000 à 5 millions 
FCFA aux jeunes entrepreneurs
Les jeunes entrepreneurs togolais sont souvent confrontés au problème de financement 
de leurs projets. Le manque de financement amène beaucoup d’entre eux à abandonner 
leurs projets. Pour répondre à ce besoin, l’entreprise Aladin Group a lancé une initiative 
dénommée : « un Togolais, une entreprise ».

Le projet « un Togolais, 
une entreprise » a 

été officiellement lancé 
mercredi 17 mars à Lomé. 
L’initiative de l’entreprise 
Aladin Group, spécialisée 
dans l’agrobusiness vise à 
accompagner les porteurs 
de projets. Elle est ouverte 
aux Togolais de 15 à 55 ans. 
A la clé des financements de 
300 000 à 5 millions FCFA. 
Pour bénéficier de CES 
financements, les projets 
doivent s’inscrire dans les 
domaines de l’agrobusiness, 
l’économie numérique et 
l’artisanat et autres. 
Les initiateurs veulent à 
travers cette initiative offrir 
un accompagnement moral, 
technique et financier aux 
porteurs de projets, afin 
de les aider à réaliser leurs 

différentes initiatives. Un 
suivi sera accordé aux 
projets qui seront retenus. 
«Ce programme a été mis 
en place pour permettre 
aux jeunes entrepreneurs 
de réaliser leurs initiatives, 
afin de contribuer au 
développement du pays » a 
déclaré le directeur d’Aladin 
Group, Adou Aly Diallo.  
Le projet « un Togolais, une 

bailleurs de fonds et des 
investisseurs étrangers, 
raison pour laquelle 
certains grands groupes 
internationaux reconnus 
pour leur dynamisme ont 
choisi d'investir au Togo, 
notamment les groupes 
Bolloré, Eranove, Total, Olam, 
Canal Plus, Dangote, Agou 
Holding, HeidelbergCement, 
entre autres. J'ai le 
plaisir d'inviter d'autres 
investisseurs internationaux 
à venir explorer les 
opportunités d'affaires au 
Togo et participer ainsi à 
la grande transformation 
économique, sociale et 
culturelle de notre pays » a 
souligné Faure Gnassingbé. 

Félix T.

entreprise » est subdivisé 
en quatre différentes 
phases. La première couvre 
la période du 17 mars au 18 
septembre et est consacrée 
aux dépôts des dossiers. 
La deuxième est la phase 
de sélection des meilleurs 
projets. Elle s’étend de la 
période du 18 septembre au 
20 décembre. La troisième 
phase (21 décembre 2021 
au 21 février 2022) est 
consacrée à la formation 
des lauréats. La sélection 
officielle des lauréats et le 
financement des projets 
sont prévus pour le 25 février 
2022.   
Ce programme de formation 
et de financement des 
jeunes entrepreneurs vise à 
participer au développement 
du pays à travers une 
réelle promotion de 
l’entrepreneuriat des jeunes. 

F.T.

Programme Décentralisation et 
Gouvernance Locale

Des conseils communaux 
outillés en management, 
team building et coaching
Dans le cadre du Programme Décentralisation et 
Gouvernance Locale (ProDeGoL), un atelier de 
renforcement de capacités a été ouvert jeudi 18 mars à 
Lomé. Les maires, les adjoints aux maires, les secrétaires 
généraux des communes de Kloto 1, Yoto 2 et Zio 1 et 
d’autres personnalités prennent part à cette rencontre.

Cet atelier de renforcement de capacités de 3 jours donne 
l’occasion aux participants de partager des informations 

et des outils sur le management d’une équipe, les méthodes 
et outils de travail en équipe. Les participants sont entretenus 
sur les principes d’une gestion efficace des ressources 
humaines et les techniques adaptées au règlement des 
conflits en milieu professionnel. Les techniques de conduite 
et d’animation des sessions municipales et des réunions et 
les avantages de la pratique de la délégation et du coaching 
seront aussi présentés aux participants. 
Ces échanges permettront d’améliorer les performances du 
personnel communal, afin de les amener à offrir des services 
de qualité aux populations. 
«Grâce à cet atelier, nous sommes convaincus d’obtenir de 
meilleurs résultats, de renforcer la cohésion au sein de nos 
équipes et de développer les potentialités humaines dans la 
gestion de nos collectivités», a déclaré le maire de Kloto 1, 
Winny Dogbatsè. 
Pour Barthelemy Atti, l’un des formateurs de cette rencontre, 
« le processus de communalisation dans lequel les acteurs 
sont engagés, aussi bien les élus que les agents communaux 
n’ont pas encore l’expérience de la gestion communale ». 
D’où l’importance de cette rencontre pour fournir des outils 
de management nécessaires aux participants. 
Des rencontres de ce genre ont aussi été organisées du 10 au 
12 mars dernier à Kara et du 15 au 17 mars dernier à Atakpamé. 
Ces ateliers ont vu la participation des mêmes catégories 
d’acteurs des communes d’Amou 3, Assoli 2, Kozah 1, Ogou 
1, Tchaoudjo 1, Tône 1 et de l’Ecole nationale d’administration. 
L’initiative est appuyée par le ProDeGoL et s’inscrit dans 
le cadre de l’appui à l’amélioration de la performance 
institutionnelle et des prestations des services communaux. 
Le Programme Décentralisation et Gouvernance Locale est 
cofinancé par le Ministère fédéral allemand de la coopération 
économique et du développement (le BMZ) et par l’Union 
européenne, mis en œuvre par la Coopération technique 
allemande (GIZ). 

Félix Tagba 
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Jardinage, une femme arrosant les laitues

Chérir l’agriculture

Un paysan usant de la méthode traditionnelle 

Quels pas vers une agriculture togolaise 
professionnalisée ?

Contribuant à 40% du produit intérieur brut (PIB) national, l’Etat s’attèle 
entend valoriser l’agriculture togolaise à l’échelle internationale et donner 
une place de choix à ce secteur dans l’économie du pays. Comment 
valoriser le secteur et quels sont les moyens pour le professionnaliser ?

Economie agricole

« Cette année, la thématique rime 
étroitement avec l’axe 2 du PND, 
ce qui est intéressant et démontre 
que le Togo veut réellement 
faire de l’agriculture un pôle de 
développement », se félicite 
le docteur Dieudonné Kabkia, 
enseignant-chercheur à Dakar 
(Sénégal). Il suggère de « décorer 
les meilleurs producteurs cette 
année en vue de les encourager 
à faire mieux et surtout susciter 
l’envie auprès d’autres producteurs 
(...) Que la réflexion tourne autour 
de la consommation locale de nos 
produits. C’est bien de produire 
mais c’est encore bien quand on 
produit et qu’à côté on consomme 
nous-mêmes », a-t-il affirmé. 
L’agroéconomiste Kodjovi Lagno 
fait d’abord un lien entre le premier 
forum national des paysans tenu 
en 2009, qui avait réuni les acteurs 
(environ 800) autour du thème 
« Les paysans au centre de la 

relance agricole et économique », 
et aujourd’hui 10 ans après, soit  la 
11 édition, centré sur « Les pôles 
de transformation agricole pour 
valoriser les potentialités du Togo: 
une nouvelle vision traduite par le 
Plan national de développement 
(2018-2022) ».

« En analysant ces deux thèmes, 
il apparaît clair qu’un exploit 
exponentiel a été fait de part 
et d’autres pour rendre notre 
agriculture plus professionnelle. 
Quitter l’agriculture de production 
à l’agriculture de transformation 
est le nouveau défi. Ceci permet 
de garantir un marché aux 
producteurs et par conséquent 
améliore leur revenu », a-t-il noté. 
Pour lui, ce qui reste à faire, c’est 
de sensibiliser les paysans à avoir 
les meilleures informations et ne 
plus confondre les dons aux prêts. 
En fin de campagne, le paysan 

est censé rembourser le prêt 
contracté, ce que la plupart des 
paysans n’arrivent pas à faire. Or 
c’est en remboursant le prêt qu’on 
contribue à la pérennisation de 
ces différents services financiers. 
D’autres projets/mécanismes 
sont tellement structurés à telle 
enseigne qu’il ne devrait pas avoir 
de problème de remboursement. 
A titre d’exemple, sur le Paiej-SP, 
il y a un agrégateur. Ce qui sous-
entend que le marché est déjà 

assuré. Pourquoi certains paysans 
refusent-ils de rembourser les 
prêts dans un système où le 
marché est garanti ? Parfois même 
ils sont très à l’aise en demandant 
à l’agent de crédit si l’argent qu’ils 
ont pris est à lui. Je crois que ces 
comportements sont à prohiber 
pour la pérennisation des projets/
mécanismes de financement 
destinés au monde rural", a-t-il 
préconisé.

Source : agridigitale

Voici cinq techniques adaptées 
pour mieux pratiquer 

l’agriculture et la diversifier pour de 
meilleurs résultats.

L'agriculture extensive 
C’est un système de production 
agricole qui ne maximise pas la 
productivité à court terme du 
sol en ne faisant pas appel à des 
intrants chimiques, à l'arrosage 
ou au drainage, mais plutôt 
aux ressources naturellement 
présentes sur place. Pratiquée 
généralement sur de vastes 
étendues, elle se caractérise 
par des rendements à l'hectare 
relativement faibles et par un 
plus grand nombre d'emplois par 
quantité produite, mais avec des 
revenus parfois très bas, dans les 
pays pauvres. C'est une agriculture 
qui permet souvent une certification 
« Agriculture biologique » quand 
elle est accompagnée de la non-
utilisation d'intrants chimiques 
mais tous les agriculteurs ne la 
revendiquent pas. On distingue 

généralement plusieurs formes 
d'agriculture extensive : une forme 
traditionnelle rencontrée dans les 
pays du tiers monde, qui utilise 
des moyens techniques limités et 
une main-d'œuvre relativement 
nombreuse, du fait de ce faible 
niveau de mécanisation. Son type 
extrême est l'agriculture itinérante, 
encore courante en Afrique et 
en Amérique du Sud. Une forme 
moderne, très mécanisée, propre 
aux pays industrialisés « neufs » qui 
disposent d'immenses étendues, 
notamment en Amérique du Nord 
ou en Asie centrale (Kazakhstan), 
mais ont souvent une main d'œuvre 
limitée. Dans ce cas le caractère 
extensif ne se rapporte qu'au 
sol, la productivité de la main-
d'œuvre étant au contraire très 
élevée. Une agriculture visant la 
protection voire la restauration 
de la biodiversité (avec ou sans 
mesures agroenvironnementales), 
et cherchant notamment pour cela 
à limiter l'eutrophisation du sol et 
de l'eau.

Le Forum national du paysan togolais est l’un des atouts au service 
de l’agriculture togolaise. Placée sous le thème : « Les pôles de 
transformation agricole pour valoriser les potentialités du Togo : une 
nouvelle vision traduite par le Plan national de développement (PND 
2018-2022) », la 11è édition du Forum national du paysan togolais, 
tenue en avril 2019 à Kara, a offert un cadre d’échanges aux autorités 
et les acteurs agricoles du pays. Il a permis de réfléchir et d’échanger 
sur les actions à mener pour passer à court ou moyen terme d’une 
agriculture familiale à une agriculture professionnelle, permettant un 
meilleur apport du secteur au développement du Togo. La principale 
innovation du forum de cette année a été une mini foire, dans l’optique 
de valoriser les produits agricoles locaux, encourager le “made in 
Togo” et sensibiliser sur la consommation des produits du terroir. Par 
ailleurs, l’autre aspect important est que tous les acteurs de la chaîne 
de valeur (producteurs, transformateurs, banquiers etc.) ont eu la 
possibilité d’exprimer leurs attentes en matière de partenariat.

Professionnaliser l’agriculture togolaise : 
le défi

La professionnalisation passe également 
par les techniques culturales 

L’agriculture biologique

Une méthode de production 
agricole qui exclut le recours à la 

plupart des produits chimiques de 

synthèse, utilisés notamment par 
l'agriculture industrielle et intensive 
depuis le début du 20e siècle. Elle 
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Produits issus de l’agriculture

Méthode semi-moderne agricole

est un système de production qui 
maintient la santé des sols, des 
écosystèmes et des personnes. 
Elle s'appuie sur des processus 
écologiques, sur la biodiversité 
et sur des cycles adaptés aux 
conditions locales, plutôt que 
sur l'utilisation d'intrants ayant 

des effets néfastes. L'agriculture 
biologique allie la tradition, 
l'innovation et la science au bénéfice 
de l'environnement commun. La 
production biologique est aussi un 

système global de gestion agricole 
et de production alimentaire qui 
allie les meilleures pratiques 
environnementales, un haut degré 
de biodiversité, la préservation des 
ressources naturelles, l'application 
de normes élevées en matière de 
bien-être animal et une méthode de 

production respectant la préférence 
de certains consommateurs à 
l’égard des produits obtenus grâce 
à des substances et des procédés 
naturels.

L'agriculture de conservation 
Elle est un ensemble de techniques 
culturales destinées à maintenir et 
améliorer le potentiel agronomique 
des sols, tout en conservant 
une production régulière et 
performante sur les plans technique 
et économique. Cet ensemble 
de techniques permet une 
meilleure rentabilité économique 
à long terme en réduisant le 
besoin en intrants (engrais, produit 
phytosanitaire, carburant) sans les 
interdire. Ces techniques reposent 
sur trois piliers : la réduction voire 
la suppression du travail du sol, les 
rotations culturales et l'utilisation 
de couvert améliorant, les semis 
se faisant si possible directement 
à travers le couvert. Ce système 
s'inspire des systèmes forestiers 
: les racines maintiennent les 
sols en place, le taux de matières 
organiques est très élevé et le sol 
n'est jamais découvert.

L'agriculture vivrière 
Elle est une agriculture 
essentiellement tournée 
vers l'autoconsommation et 
l'économie de subsistance. La 
production n'est destinée ni à 
l'industrie agroalimentaire ni à 
l'exportation. Elle est en grande 
partie autoconsommée par les 
paysans et la population locale. 
Cette forme d'agriculture demeure 
d'une importance capitale dans 
le « tiers monde » ou les « pays 
du sud». Elle représente environ 
20 % de la production alimentaire 
mondiale. Par l'importance qu'elle 
accorde aux semences paysannes, 
on estime à environ 1,4 milliard 
d'agriculteurs ceux utilisant 
des procédés traditionnels de 
sélection, elle favorise fortement la 
biodiversité. Visant l'autosuffisance 
alimentaire des populations, c'est 
le plus souvent de l'agriculture dite 

polyculture-élevage. Les espèces 
les plus cultivées sont le blé, le maïs, 
etc. On parle d'agriculture vivrière 
d'autoconsommation lorsque la 
production est principalement 
consommée par le paysan qui la met 
en œuvre et d'agriculture vivrière 
commerciale lorsque la production 
est principalement vendue sur 
les marchés locaux, mais il est 
toutefois difficile de définir telle 
ou telle pratique d'agriculture 
vivrière. L'agriculture vivrière et 
extensive s'intègre largement 
dans le cadre d'une économie 
de subsistance, contrastant 
avec l'agriculture industrielle et 
intensive, qui livre sa production 
comme matière première à l'agro-
industrie et à l'agro-alimentaire, et 
aussi à l'agriculture commerciale, 
qui est insérée dans un système 
de commercialisation à l'échelle 
nationale et internationale, et 
suppose une logistique adaptée 
(transport, silos de stockage, etc.). 

L'agro-industrie 
C’est l'ensemble des industries ayant 
un lien direct avec l'agriculture. 
Cela comprend donc l'ensemble 
des systèmes de productions 
agricoles et s'étend à toutes les 
entreprises qui fournissent des 
biens à l'agriculture (engrais, 
pesticides, machines) ainsi qu'à 
celles qui transforment les produits 
agricoles et les conditionnent en 
produits commercialisables. En 
ce sens, le secteur agro-industriel 
ne se limite pas aux seuls produits 
alimentaires, domaine exclusif 
au secteur agroalimentaire, mais 
englobe aussi tous les secteurs 
parallèles de valorisation des agro-
ressources : papiers, bioénergies, 
biomatériaux, cuirs, textiles, huiles 
essentielles, cosmétiques, tabac, 
etc.

Réalisé par Attipoe Edem Kodjo
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Déplacez une et une seule allumette pour résoudre l'énigme ci-dessous

Les bons plans et  les bonnes adresses

DR CORINNE JOULIN-KARKA ; Tél: 22 23 46 77
CLINIQUE BIASA; Tél: 22 21 11 37
CLINIQUE SAINT-RAPHAËL; Tél: 22 25 92 77
CHU TOKOIN; Tél: 22 21 25 01
CHU CAMPUS; Tél: 22 25 47 39 / 22 25 77 68
HORLOGE PARLANTE; Tél: 116

COURRIER EXPRESS

DHL (Qtier Nyékonakpoè, 15 78 ; Bd du 13 Janvier, Galerie Tountouli ) 
Tél: 22 21 68 51
EMS TOGO (Tél: 22 26 70 51)
FEDEX (276; Bd du 13 Janvier, immeuble FIATA; 1e étage) 
Tél: 22 21 24 96
TOP CHRONO (Assiganto; Av Sylvanus Olympio) Tél: 22 21 73 68
SDV EXPRESS (Rue du commerce) Tél: 22 22 41 26

OPERATEURS TELEPHONIQUES

MOOV :Tél. 22 20 13 20
TOGO CELLULAIRE : Tél. 22 22 66 11
TOGO TELECOM : Tél. 22 21 47 14

SANTE GENERALISTES

HOTEL RESIDENCE « LES ANGES » Qtier : Foréver ; Tél : 90 17 03 30 
HÔTEL BALKAN (Qtier Hédranawé) ; Tél : 22 61 30 63
LE MERLOT (Qtier Kassablanca) Tél : 93 05 11 11

OU MANGER ET DORMIR A LOME?

MUSCULATION ET MASSAGE

Le NAUTILUS-FITNESS: HOTEL RESIDENCE « LES ANGES» 
 Tél : 22 26 34 71 / 90 17 03 30

BODYBUILDING-CLUB (Rue des hydrocarbures) ; Tél: 90 24 10 72
GYM CENTER (Qtier Nyékonakpoè, Avenue Joseph Strauss) ; 
Tél : 90 04 76 60
GYM FIL«O»PARC (Agoè Nyivé) ; Tél : 22 35 18 28
GYM GHIS PALACE (Qtier Baguida) ; Tél : 22 71 49 70

CLINIQUE UNIDIAL spécialisée en Hemodialyse / Tokoin habitat
Rue des filaos; Tel 23 36 01 00 / 90 39 45 72

AGENCE DE COMMUNICATION

COURS DE CAPOEIRA ; Salle GYM TONIC. Tél : 90 
79 79 90
COURS DE ZUMBA : HOTEL RESIDENCE «LES ANGES»; 
Qtier : Foréver ; Tél : 90 17 03 30
COURS DE ZOUMBA (VITAL CLUB, Nana BLAKIME) 
; Tél 90 30 38 75
CIE CADAM (Danse traditionnelle africaine) ; Tél 
: 90 15 39 87
 SALSA (Club Salsa 7- Henry Motra) ; Tél : 91 70 
61 86

SUPERS MARCHES A LOME 

FRUITS ET LEGUMES

DANSE ET COURS DE ZUMBA

AVIATION

AERO-CLUB DU GOLFE (Route de l’aéroport)
Tél : 22 40 04 99

AG  Partners: Sise à Cassablanca
www.couleurafrique.com 

Larry Event Day (LED)
Une agence évènementielle, Organisation d'évènement 
privé et professionnel
Communication, Location d'espaces
Conseils, Wedding Planner et Décoration
Tél/ 22 21 87 80 / Cel: 98 77 40 54
Avenue François Mitterrand rue des Cocotiers

CONCORDE (Atikoumé; juste à côté de l’UTB
RAMCO (Qtier Assivito, Av de la Nouvelle Marche)
LE CHAMPION SUPER MARCHE (Boulevard du 13 Janvier); 
Tél: 22 22 74 43

MARCHE ABATTOIR (Juste en face du Super Marche Le 
Champion)
MARCHE DE GOYI SCORE (Juste en face du Super Marche 
RAMCO)
PANIER BIO CENTRE MYTRO NUGNA (Qtier Adidogomé, 
carrefour des Franciscains), Tél: 91 81 25 38

   AFT (Africa Fitness Time) Qt: Décon. Tél:  97 99 7919

AFT : Quartier: Décon. Tél:  97 99 7919

◙ Ambassade des Etats- 
   Unis; Tél: 22 61 54 70
◙ Ambassade d’Allemagne; 
   Tél: 22 23 32 32
◙ Ambassade de France; 
   Tél: 22 23 46 40
◙ Ghana Embassy;
   Tél: 22 21 31 94
◙ Ambbassade d’Egypte; 
   Tél: 22 21 24 43
◙ Ambassade du Niger; 
   Tél: 22 21 60 25
◙ Ambassade de Chine;  
   Tél: 22 22 38 56
◙ Union Européenne;
   Tél: 22 53 60 00
◙ Consulat de Belgique;
   Tél: 22 21 03 23
◙ Consulat de France;
   Tél: 22 23 46 40
◙ Consulat de Suisse;
   Tél: 22 20 50 60
◙ Consulat de Canada;
   Tél: 22 51 87 30
◙ Ambassade du Nigéria;
   Tél: 22 21 60 25
◙  Ambassade du Gabon;
   Tél: 22 26 75 63
◙ Ambassade du Brésil; 
   Tél: 22 61 56 58
◙ Consulat de Sénégal;
   Tél: 22 22 98 35
◙ Consulat du Burkina Faso. 
   Tel: 22 26 66 00
◙ Consulat du Niger; 
   Tél: 22 22 43 31
◙ Consulat du Bénin;
   Tél: 22 20 98 80
◙ Ordre de Malte;
   Tél: 22  21 58 11
◙ RDC; Tél: 90 08 38 53

  Quelques ambas-
   sades et consulats

PHARMACIES DE GARDE ( LOME )
du 15 au 22 Mars 2021

ETOILES       10 AV. N. MARCHE           22 21 88 47
3E ARRONDISSEMENT     FIATA          96 32 97 71
ECLAIR              BÉ AHLIGO                  96 80 09 06
DES APOTRES    AKODÉSSÉWA         70 45 38 05
EMMANUEL       KODJOVIAKOPÉ         22 21 30 98
AVE MARIA           CHU TOKOIN            22 22 33 01
ST KISITO       BD. DE LA KARA          96 80 09 64
MAIRIE               FACE MAIRIE               22 21 26 39
LA PROSPERITE        BD EYADÉMA   70 44 86 96
GBEZE              BD JEAN PAUL II         22 26 3264
BAH        FACE EPP HÉDZRANAWÉ    90 55 79 59
ST PIERRE            HÉDZRANAWÉ        70 43 26 67
PEUPLE        MARCHÉ NUKAFU          22 26 84 22
DEO GRATIAS      KEGUE DINGBLE    96 80 08 93 
UNION             BD MALFAKASSA         96 32 97 26
O GRAIN D'OR          ZORROBAR          70 59 09 53
BETHEL           RTE D’ADIDOGOMÉ      91 86 29 87
DES ECOLES            ADIDOGOMÉ        96 80 09 14
HOSANNA                 SAGBADO            92 53 50 00
MAGNIFICAT      AFLAO SAGBADO     93 29 07 37
MATHILDA         LOMÉGAN - ODEF      22 51 15 34
EL-SHADAI      FACE ECOLE ESTAO   96 80 09 10
ENOULI           AGBALÉPÉDOGAN       22 25 90 68
LE GALIEN             ADIDOADIN             96 80 09 21
DES ROSES         VAKPOSSITO             70 42 37 72
BETANIA           RUE SITO, TOTSI        70 43 89 40
VOLONTAS DEI         AVÉDJI                 91 49 54 48
ADOUNI                   VAKPOSSITO         70 39 39 39
NOTRE DAME DE  LOURDES   AGOÉ   96 80 10 19
A DIEU LA GLOIRE   LÉGBASSITO      93 26 36.00
AGOE-NYIVE          AGOÉ-NYIVÉ           91 61 02 62
TCHEP'SON             TOGBLÉKOPÉ      96 90 04 64
LE ROCHER        AGOÉ ZONGO             99 08 05 01
LAMAIN DE DIEU   AGOE ASSIYEYE   96 08 34 91
ESPACE VIE        AGOÉ LOGOPÉ         99 85 89 07
DIVINA GRACIA        AGOÉ-FIOV          96 80 10 21
REGINA PACIS           70 45 98 58   |   99 83 90 83
SANGUERA             SANGUÉRA           99 90 89 72
GANFAT                   AGOE  DALIKO       70 22 15 15
LA FLAMME D'AMOUR   AGODÉKÉ     70 45 70 14
LE DESTIN                 BAGUIDA               70 41 15 41
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MEDIAS, ART & CULTURES

Musique / Veille artistique de Hambak

La Côte d’Ivoire pleure surtout un acteur culturel 
Autant le Premier ministre Hamed Bakayoko avait une place très importante dans la 
politique, autant sa présence dans la sphère culturelle était énormément prisée. En 
prélude à son inhumation le 19 mars 2021, une veillée artistique a été organisée pour 
rendre hommage à l’homme politique au stade d’Ebimpé, au nord d’Abidjan en Côte 
d’Ivoire. Des artistes internationaux de renom comme Sidiki Diabaté, Fally Ipupa ou 
encore Koffi Olomidé n’ont pas manqué le rendez-vous.

« Honorine » de Honoré 
de Balzac. Ed Beq. Pp 
81-84
« … Ceci est le drame 
dans mon âme, mais 
ce n’est pas le drame 
extérieur qui se joue en 
ce  moment dans Paris 
! Le drame intérieur 
n’intéresse personne. 
Je le sais, et vous le 
reconnaîtrez un jour, 
vous qui pleurez en 
ce moment avec moi : 
personne ne superpose 
à son cœur ni à son 
épiderme la douleur 
d’autrui. La mesure 
des douleurs est en 
nous. Vous-même, vous 
ne comprenez mes 
souffrances que par 
une analogie très vague. 
Pouvez-vous me voir 

calmant les rages les plus 
violentes du désespoir 
par la contemplation 
d’une miniature où mon 
regard retrouve et baise 
son front, le sourire de 
ses lèvres, le contour de 
son visage, où je respire 
la blancheur de sa 
peau, et qui me permet 
presque de sentir, de 
manier les grappes 
noires de ses cheveux 
bouclés ? M’avez-vous 
surpris quand je bondis 
d’espérance, quand je 
me tords sous les mille 
flèches du désespoir, 
quand je marche 
dans la boue de Paris 
pour dompter mon 
impatience par la fatigue 
? J’ai des énervements 
comparables à ceux des 

gens en consomption, 
des hilarités de fou, 
des appréhensions 
d’assassin qui rencontre 
un brigadier de 
gendarmerie. Enfin, 
ma vie est un continuel 
paroxysme de terreurs, 
de joies, de désespoirs. 
Quant au drame, le voici : 
Vous me croyez occuper 
du conseil d’État, de la 
Chambre, du Palais, de 
la politique !... Eh ! mon 
Dieu, sept heures de 
la nuit suffisent à tout, 
tant la vie que je mène a 
surexcité mes facultés. 
Honorine est ma grande 
affaire. Reconquérir ma 
femme, voilà ma seule 
étude ; la surveiller dans 
la cage où elle est, sans 
qu’elle se sache en ma 

puissance ; satisfaire à 
ses besoins, veiller au 
peu de plaisir qu’elle se 
permet, être sans cesse 
autour d’elle, comme un 
sylphe, sans me laisser 
ni voir ni deviner, car 
tout mon avenir serait 
perdu, voilà ma vie, ma 
vraie vie ! Depuis sept 
ans, je ne me suis jamais 
couché sans être allé 
voir la lumière de sa 
veilleuse, ou son ombre 
sur les rideaux de la 
fenêtre. Elle a quitté 
ma maison sans en 
vouloir emporter autre 
chose que sa toilette 
de ce jour-là. L’enfant a 
poussé la noblesse des 
sentiments jusqu’à la 
bêtise ! Aussi, dix-huit 
mois après sa fuite, 

était-elle abandonnée 
par son amant, qui fut 
épouvanté par le visage 
âpre et froid, sinistre et 
puant, de la misère, le 
lâche ! Cet homme avait 
sans doute compté sur 
l’existence heureuse et 
dorée, en Suisse et en 
Italie, que se donnent 
les grandes dames en 
quittant leurs maris. 
Honorine a de son chef 
soixante mille francs de 
rente. Ce misérable a 
laissé la chère créature 
enceinte et sans un sou 
! En 1820, au mois de 
novembre, j’ai obtenu 
du meilleur accoucheur 
de Paris de jouer le rôle 
d’un petit chirurgien de 
faubourg… »

Lire

Hamed Bakayoko

Né à Abidjan, dans le 
quartier populaire 

d'Adjamé, Hamed 
Bakayoko avait grandi 
au sein d’une famille 
musulmane de classe 
moyenne. Hamed 
Bakayoko commença 
des études de médecine 
à l'université de 
Ouagadougou en 1984. 
Cependant, l’homme 

surnommé « Golden 
Boy » ne persista pas 
dans cette voie, et après 
deux ans, décida de se 
consacrer au journalisme 
dont il fera plus tard 
sa profession. Pendant 
ses études, il dirigea 
le journal du collège 
moderne d'Adjamé.
En 1990, il a  fondé le 
quotidien « Le Patriote 

» dont il a été directeur 
de publication jusqu’en 
1993. Leader étudiant 
influent au sein du PDCI, 
il finit par obtenir que 
son journal devienne 
l’organe de presse du 
« Rassemblement des 
républicains » (RDR), 
fondé par Djéni Kobina 
lors de la scission du 
PDCI historique. En 1993, 

trois ans plus tard, il a été 
le premier PDG de radio 
Nostalgie Côte d'Ivoire 
à sa création. Il devint 
PDG de radio Nostalgie 
Afrique en 2000.
Amateur de musique, 
Hamed Bakayoko 
était proche d'artistes 
populaires tels que DJ 
Arafat, A’salfo (Salif 
Traoré) du groupe Magic 
System, ou encore de 
Tiken Jah Fakoly. 
Son passé au sein de 
« Radio Nostalgie » lui 
permit de se lier d’amitié 
avec DJ Arafat, alors 
connu comme « l'Etoile 
filante » du coupé décalé. 
Il déclara avoir été séduit 
par les origines modestes 
de la star ivoirienne. 
Hamed Bakayoko alias « 
Hambak » encouragea 
le jeune artiste et devint 
son protecteur.
De sa proximité avec 
la scène culturelle 
ivoirienne et africaine, 
Hamed Bakayoko 
se voulait proche 
des préoccupations 
populaires nationales 
mais aussi un défenseur 
des cultures africaines. 
Au-delà de son goût pour 
les rythmes ivoiriens, 
Hamed Bakayoko était 
également connu pour 
être un adepte du 
Makossa camerounais ou 
bien du Ndombolo (sorte 
de rumba congolaise).
Homme politique et 
homme culturel, Hambak 

« était véritablement le 
parrain de la culture », 
d’après A’salfo, le leader 
du groupe Magic System. 
« Il était le ministre de la 
Culture bis : disponible, 
toujours présent quand 
on le sollicitait. Le monde 
artistique lui devait bien 
ça », témoigne l’artiste 
ivoirien à nos confères « 
LeMonde ». 

Vibrant hommage à 
Hambak
Après l'hommage de 
l'Etat de Côte d'Ivoire 
et du monde politique, 
la mémoire du Premier 
ministre Hamed 
Bakayoko, décédé le 
10 mars à 56 ans, était 
célébrée par des stars 
de la musique ivoirienne 
et africaine, dont il était 
proche, lors d'un concert 
populaire au grand stade 
d'Abidjan mercredi soir.

Quelque 20.000 
personnes, selon des 
journalistes de l'AFP, 
majoritairement des 
jeunes portant un 
T-shirt blanc avec une 
photo de « Hambak », 
étaient réunies dans une 
ambiance festive au stade 
olympique d'Ebimpé pour 
écouter Alpha Blondy, 
Magic System et Fally 
Ipupa, parmi les stars 
annoncées à ce concert 
qui doit durer jusqu'à 
l'aube jeudi.

Nadia E.
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Des spermatozoïdes

Vaccins Covid-19 et Thromboses

Les sept éléments scientifiques nécessaires pour lever le voile
Dans un contexte de Covid-19 où le vaccin Astra Zeneca se retrouve au centre d’une 
polémique liée à la formation de thromboses, Il est nécessaire de se tourner vers les 
spécialistes pour comprendre tous les contours de l’affaire. Astra Zeneca est-il à la 
base de la formation de caillots de sang chez certaines personnes ?  Le nombre de cas 
enregistrés dans certains pays suffit-il pour aboutir à une telle conclusion ? Et puis, 
qu’est-ce qu’une thrombose ?

Qu'est-ce qu'une 
thrombose ?
La thrombose correspond 
à la présence d'un caillot 
de sang, aussi appelé 
thrombus, dans un vaisseau 
sanguin. Ce caillot entraîne 
une occlusion partielle 
ou totale de celui-ci. Cet 
événement peut se produire 
dans les veines ou dans les 
artères. Les thromboses 
veineuses entraînent 
généralement des phlébites 
(ou thromboses veineuses 
profondes) dans les 
membres inférieurs, qui 
se transforment parfois 
en embolie pulmonaire. 
Les thromboses artérielles 
« peuvent entraîner des 
problèmes comme un 
infarctus du myocarde 
ou un accident vasculaire 
cérébral».
« Les artères sont des 
vaisseaux capables de se 
contracter, qui partent du 
cœur et distribuent le sang 
oxygéné de manière très 
rapide. Dans les veines, le 
sang remonte lentement 
et la paroi ne peut pas se 
contracter ». Les deux 
types de thromboses n'ont 
ni les mêmes causes, ni les 
mêmes conséquences, ni 
les mêmes traitements.
« Une thrombose artérielle 
bloque l'arrivée d'oxygène 
dans un organe, alors 
qu'une thrombose veineuse 
va provoquer l'engorgement 
d'un organe, qui ne pourra 
plus se vider de son sang ».

Quel type de thrombose 
inquiète les autorités 
sanitaires européennes ?
Difficile de répondre à cette 
question, car la plupart 
des autorités sanitaires 
européennes se bornent 
à parler de thromboses, 

sans préciser leur type. 
L'Agence européenne 
du médicament, dans 
un communiqué publié 
lundi dernier, évoque 
des « événements 
thromboemboliques », 
précisant que ceux-ci « ne 
sont pas plus élevés » chez 
les vaccinés que dans la 
population générale.
Ce terme en lui-même 
n'est pas très précis. Les 
spécialistes emploient 
plutôt l'expression 
« maladie 
t h r o m b o e m b o l i q u e 
veineuse », qui correspond 
à une thrombose située 
dans les veines. 
« Quand on veut associer 
d'autres problématiques, 
notamment les 
problèmes artériels, on 
parlera d'événements 
thromboemboliques ».

Que sont les thromboses 
veineuses cérébrales ?
Les alertes liées au 
vaccin Astra Zeneca 
concernent plutôt des cas 
de thromboses veineuses 
cérébrales (TVC). C'est ce 
type d'événement, très rare, 
qui a poussé les autorités 
allemandes à suspendre 
l'utilisation du vaccin Astra 
Zeneca. « Il s'agit d'une 
phlébite qui arrive dans les 
veines du cerveau. Cela 
entraîne des symptômes 
neurologiques qui peuvent 
mimer un AVC. L'imagerie 
met alors en évidence un 
problème de retour veineux 
». Traitables, mais souvent 
mal diagnostiquées, elles 
peuvent provoquer un 
infarctus cérébral.
Outre-Rhin, sept cas de TVC, 
pour 1,7 million de vaccinés, 
auraient été dénombrés 
depuis le début de la 

campagne vaccinale en 
février. Une « accumulation 
remarquable » pour un tel 
événement, selon l'Institut 
fédéral des vaccins Paul 
Ehrlich, alors que les TVC 
touchent généralement 
quatre personnes pour un 
million par an.

Quelles sont les causes 
d'une thrombose ?
Tout dépend du type de 
thrombose. Dans le cadre 
d'une thrombose veineuse, 
il s'agit en général « d'une 
suractivation des protéines 
de la coagulation, qui 
viennent s'agréger et former 
un caillot de sang ». 
Trois éléments favorisent la 
thrombose veineuse. 
« La stase, c'est-à-dire 
le fait d'être immobilisé, 
est un facteur de risque, 
puisqu'elle ralentit le sang». 
« Deuxième facteur de 
risque : tout ce qui peut 
rendre le sang plus visqueux, 
c'est-à-dire hyper-coagulé 
». C'est le cas de l'œstrogène 
contenu dans certaines 
pilules contraceptives. 
Le troisième facteur de 
risque est l'inflammation 
chronique. « L'âge est un 
facteur de risque, tout 
comme la post-chirurgie, 
parce qu'il y a en général une 
inflammation importante 
due à la chirurgie et 
l'immobilisation». Certaines 
mutations génétiques, 
héréditaires, favorisent 
également cette hyper-
coagulation.
Dans le cadre d'une 
thrombose artérielle, 
les choses sont un 
peu différentes. « Le 
plus souvent, elles se 
développent dans des 
artères qui ne sont pas 
saines, où il y a des plaques 

d'athérome ». Ces plaques, 
constituées de cellules 
sanguines et de cholestérol, 
se développent à l'intérieur 
du vaisseau sanguin. 
« Cette plaque fait qu'il y a 
un obstacle dans l'artère. 
Cet obstacle induit une 
turbulence qui active les 
plaquettes, une molécule 
qui circule dans le sang. Ces 
plaquettes vont s'accrocher 
à cette paroi et finir par 
boucher le vaisseau ».
Les thromboses artérielles 
sont souvent liées à 
des facteurs extérieurs, 
comme l'alimentation ou le 
tabagisme.

Comment soigner une 
thrombose ?
Les thromboses veineuses 
se soignent principalement 
avec des anticoagulants. Il 
en existe différents types, 
mais tous sont efficaces 
et réduisent la capacité de 
coagulation du sang. Selon 
la cause de la thrombose, 
ceux-ci peuvent être 
prescrits pendant un temps 
donné, ou à vie, par exemple 
dans le cadre d'un patient 
avec un facteur génétique 
de risque.
Pour les thromboses 
artérielles, une chirurgie 
peut être envisagée 
pour supprimer le caillot 
obstruant le vaisseau. Si 
le patient ne nécessite 
pas d'opération, le 
médecin prescrit alors 
des médicaments 
t h r o m b o l y t i q u e s , 
pour désagréger le 
thrombus, combinés à 
des anticoagulants. Des 
antiagrégants plaquettaires 
complètent alors le 
traitement, pour éviter les 
récidives au long cours, les 
plaquettes jouant un rôle 
important dans la formation 
de thrombus dans les 
artères.

Y a-t-il un lien entre 
thrombose et Covid-19 ?
Les patients infectés par 
le Covid-19 sont plus à 
risque de faire une embolie 
pulmonaire, selon plusieurs 
études synthétisées par la 
Société de réanimation de 
langue française (SRLF). 
S'il s'agit de l'obstruction 
d'une ou plusieurs artères 
du poumon, l'embolie 
pulmonaire est le plus 
souvent causée par un 
caillot sanguin issu d'une 
thrombose veineuse qui 
voyage jusqu'aux poumons.
« On explique ce lien entre 
embolie et Covid-19, par le 
fait que les cellules de la 

paroi des vaisseaux sont 
activées, notamment dans 
les cas graves, à cause de la 
forte inflammation ». 
« On sait aussi que le 
Covid-19 peut entrer dans 
les cellules directement 
et les activer. Le sang 
s'accroche à elles et finit 
par former un caillot». « Il 
y a également une hyper 
coagulabilité du sang, due 
aux globules blancs qui 
s'activent et qui deviennent 
trop coagulants ». Les 
risques sont désormais 
identifiés et les patients 
souffrant d'une forme 
grave du Covid-19 se voient 
généralement prescrire des 
anticoagulants.

Y a-t-il un lien entre les 
vaccins contre le Covid-19 
et les thromboses ?
Difficile d'en avoir la 
preuve. En France, un seul 
cas de thrombose chez 
une personne ayant reçu 
le vaccin AstraZeneca a 
été signalé, a expliqué 
Annie-Pierre Jonville-
Béra, présidente du 
Réseau français des 
centres régionaux de 
pharmacovigilance, lundi 
dernier. Aucun cas de 
TVC n'a pour l'instant été 
recensé par les autorités 
sanitaires.
Entre 50 et 100 000 phlébites 
(dont 40 000 embolies 
pulmonaires) surviennent 
chaque année en France, 
selon l'Institut national de 
la santé et de la recherche 
médicale (Inserm). « Il y a 
plus de risque d'attraper 
le Covid-19 et de faire une 
thrombose, que de faire une 
thrombose après avoir reçu 
le vaccin ».
L'Agence européenne des 
médicaments a insisté, 
mardi, sur le fait que la 
fréquence de ces problèmes 
de santé chez les personnes 
vaccinées « ne semble pas 
plus importante » que celle 
observée dans le reste de 
la population. L'agence 
maintient en outre qu'en 
l'état des connaissances, et 
en attendant son avis jeudi, 
la balance bénéfice-risque 
reste en faveur du vaccin 
Astra Zeneca.

Edem Dadzie
Expertes : Chloé James, 

médecin chercheure 
et professeure en 

hématologie au CNRS et au 
CHU de Bordeaux/Gabrielle 
Sarlon-Bartoli, professeure 
à l'université Aix-Marseille 
et médecin spécialiste des 

thromboses

Une jambe atteinte de thromboses
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Professeur-Colonel Djibril Mohaman

Etat d’urgence sanitaire

Professeur-colonel Djibril : «six mois, c’est le minimum qu’on pouvait requérir»
Les députés togolais ont donné leur accord mardi dernier 
pour la prolongation de la loi d’habilitation permettant au 
gouvernement de prendre des ordonnances, et l’Etat d’urgence 
sanitaire pour une période de 6 mois. Alors que le Togo vient de 
boucler un an dans la lutte contre la pandémie du coronavirus, 
ces six mois constituent le minimum que le gouvernement 
pouvait requérir, selon le professeur-colonel Djibril Mohaman, 
coordonnateur de la riposte dans notre pays.

L’on se demande si le 
coronavirus n’est pas 

parti pour s’installer dans 
la durée. La lutte s’enlise de 
plus en plus. La lassitude 
gagne tout le monde, même 
les dirigeants. Si ce n’était 
pas par l’obligation imposée 
par la maladie et par devoir 
de protéger la population, 
il n’est pas certain que le 
Premier ministre dût encore 
se plier à cet exercice. C’est 
tout simplement parce que la 
situation l’exige et que le bout 
du tunnel semble encore loin.
« Nous nous approchons 
de 100 décès avec 96 décès 

enregistrés à ce jour. 
La situation reste donc 
préoccupante et les capacités 
de prise en charge sont de 
plus en plus sollicitées. Tout 
doit être fait pour éviter 
une saturation », déclarait 
Victoire Tomégah-Dogbé 
mardi dernier devant les 
députés. Il faut préciser qu’au 
moment où nous écrivions cet 
article, le Togo a enregistré 
98 décès. L’augmentation 
des cas positifs se poursuit. 
Par exemple, le colonel 
Djibril affirmait mercredi 
dernier lors du point de 
presse hebdomadaire de la 

coordination, que le Togo a 
enregistré plus de 600 cas au 
cours de la semaine dernière.
Le Grand Lomé a encore 
battu le triste record du 
nombre le plus élevé de cas 
positif dans le pays. Selon 
la cheffe du gouvernement, 
Lomé abrite 70% des cas 
avec essentiellement 

une transmission locale 
et communautaire. Le 
coordonnateur de la riposte 
pense qu’il faut continuer 
à respecter les mesures 
barrières et restrictives, 
même avec l’arrivée 
progressive des vaccins.
« En se fondant sur le délai 
de livraison des commandes, 

de la non disponibilité de 
certains vaccins, il faudra 
au minimum plusieurs mois 
pour atteindre l’immunité 
collective, c’est-à-dire 
vacciner 60% de la population 
togolaise », a insisté madame 
Tomégah-Dogbé. Cela justifie 
alors la prorogation de l’Etat 
d’urgence sanitaire pour six 
mois.

« Six mois, c’est le minimum 
de temps qu’on pouvait 
requérir pour espérer mettre 
en œuvre les stratégies 
nécessaires afin de venir à 
bout de cette pandémie », 
assure le professeur-colonel 
Djibril Mohaman. Le Conseil 
scientifique a en effet estimé 
que certaines mesures 
devraient nécessairement 
être poursuivies à l’échelle 
collective.

Edem Dadzie

Inclusion féminine africaine

La «Plateforme 50 millions de femmes africaines ont la parole» désormais accessible
Le Togo est imbibé de la promotion de la femme, surtout en ce mois de mars consacré à 
cette dernière. La ministre togolaise de l'Action sociale, de la Promotion de la femme et de 
l'Alphabétisation, Adjovi Lonlongno Apedo, a présidé, hier jeudi 18 mars 2021 à Lomé, au lancement 
de la « Plateforme 50 millions de femmes africaines ont la parole» (50MAWSP). Laquelle plateforme 
est destinée à offrir des opportunités d'affaires et de réseautage entre les femmes africaines en 
général et togolaises en particulier.

Mise au point en 2017 sur 
le continent africain 

par la Banque africaine de 
développement (BAD) et 
la Cedeao, la plateforme 
est désormais accessible 
au Togo afin de favoriser 
l'autonomisation de la femme 
à travers le réseautage, 
le partage et l'accès aux 
informations. «Cette 
plateforme qui va dépoussiérer 
les cerveaux, permettra aux 
femmes  de se familiariser et 
transférer les connaissances 
et le mentorat au Togo», a 
dit le secrétaire général de 

la préfecture du Golfe. Les 
femmes entrepreneures, 
institutions financières et 
bancaires, les organismes 
étatiques, sont les principales 
cibles et les acteurs de la 
plateforme.
Grâce à cette plateforme qui 
compte une quarantaine de 
pays, les femmes togolaises 
ont désormais la possibilité 
d'avoir accès au financement, 
bonne gestion de temps, 
de communiquer avec les 
entrepreneures africaines, 
d'avoir accès aux formations 
à distance, de recueillir 

d'importantes statistiques 
sur l'inclusion financières en 
Afrique et de disposer des 
données fiables et exactes sur 
les PME.
Présentant des informations 
sur la manière de faire des 
affaires dans plus de 38 
pays du continent africain, la 
proposition unique de 50MAWS 
est de créer une communauté 
de femmes chefs d’entreprise 
qui agiront en tant que pairs, 
mentors, conseillers et 
financiers. Ce réseau social est 
conçu pour aider les femmes à 
apprendre les unes des autres, 

à s’inspirer et à s’inspirer de 
la banque de ressources la 
plus complète au monde pour 
obtenir des informations sur 
divers aspects des affaires. 
Il facilitera également l'accès 
à la formation, aux outils 
de gestion d'entreprise et 
aux options de financement 
spécifiquement destinées aux 
femmes. Le résultat attendu 
est d'avoir un impact direct 
sur 50 millions de femmes 
africaines et de créer des 
emplois rémunérés équitables 
pour les jeunes résultant de 
l'intensification des activités 
commerciales et des flux de 
capitaux.
« Je rends hommage à toutes 
les femmes entrepreneures de 
tous les secteurs d'activité... 
Selon une étude du cabinet 

Roland Berger en 2019, près 
de 24% de femmes en âge 
d'exercer entreprennent. 
D'après l'Inseed, le taux 
d'activité des femmes 75% au 
Togo... Cette initiative vient en 
appui aux multiples initiatives 
gouvernementales à l'endroit 
de la femme togolaise », a 
fait comprendre la ministre 
de l'Action sociale, de la 
Promotion de la femme et 
de l'Alphabétisation, Adjovi 
Lonlongno Apedo.
Pour s'inscrire, la « Plateforme 
50 millions de femmes 
africaines ont la parole » 
est accessible sur le www.
womenconnect.org avec 
son application (50MAWSP) 
téléchargeable sur App store 
et/ou Play store.
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Contre l'alcool et les drogues
L'ONG RAPAA rend public le dépliant « Consommation de substances psychoactives 
et pratiques sexuelles à risque » 
Dans le cadre de son programme d'activités pour marquer la 
célébration de la Journée internationale des droits des femmes, 
l'ONG Recherche action prévention accompagnement des 
addictions (RAPAA), a procédé, le mercredi 17 mars 2021 à son 
siège, au lancement du dépliant « Consommation de substances 
psychoactives et pratiques sexuelles à risque ».

Les substances 
psychoactives (alcool, 

drogues) sont l'ensemble 
des produits naturels ou 
synthétiques qui agissent 
négativement sur le cerveau et 
modifient son fonctionnement 
normal. Dans le cadre de son 
programme d'activités pour 
marquer la célébration de la 
Journée internationale des 
droits des femmes, l'ONG 
RAPAA a décidé de rendre 
public, devant la presse, le 

dépliant « Consommation de 
substances psychoactives et 
pratiques sexuelles à risque 
» le dépliant est présenté 
sous format A4 pliable en 
trois parties dont six pages et 
constitué de 5 grands thèmes. 
Les thématiques abordées 
dans le prospectus sont : 
en quoi la consommation de 
substances psychoactives 
peut-elle entraîner les 
comportements sexuels 
à risques ? ; quelles sont 

les conséquences des 
pratiques sexuelles violentes 
ou à risques ? ; quels sont 
les effets des substances 
psychoactives sur la sexualité 
de l'homme et de la femme 
? ; quelques conseils pour 
réduire les risques des 
pratiques sexuelles et la 
contamination du VIH/SIDA. 
Ces thèmes édifient sur 
les conséquences desdites 
substances, les conseils 
pratiques, les solutions et les 
textes de lois afférents aux 
substances psychoactives. 
La mise à disposition du 
présent document a été 
possible grâce au soutien 
financier de SOROPTIMIST 

International (grande 
organisation internationale 
engagée pour la cause de la 
femme) via son club Lomé 
1. « Le partenariat s'inscrit 
dans le cadre de du bien-être 
social et de l'épanouissement 
de la femme », a expliqué 
Lawson Koufa, membre de 
SOROPTIMIST Lomé Club 
Lomé1.
Pour Mawuena Komla, 
secrétaire permanent adjoint 
du Comité national anti-drogue 
(CNAD) « Nous avons participé 
à la validation de cet outil 
(dépliant). Les informations 
sont suffisamment bien 
sélectionnées, pour toucher la 
cible ».

« Nous pouvons imaginer un 
monde meilleur, un monde plus 
équitable et un monde sans 
substances psychoactives. 
Ce dépliant va nous servir 
dans toutes nos activités de 
sensibilisation, notamment 
lors des spectacles, dans 
les centres d'exposition », 
précise Catherine Khadija 
Touré, présidente de RAPAA.
Les établissements 
scolaires, les universités, les 
Organisations de la société 
civile, les structures étatiques, 
les unités de carcérales sont 
les principales cibles qui 
bénéficieront du contenu de 
ce dépliant.
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